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II LA DEVOTION T R I N I T A I R E II 

du Pere MEDAILLE 

Dans ses Constitutions primitives , le Pere Medaille oriente avec 
une certains insistence ses Filles vers un mode original de devotion, 

groupant les Trois Personnes de la Sainte Trini te, et les trois Person­
nee de la Sainte Fami.lle, qu. ' il appelle "la Trini te Increee et Creee 11 • 

manuscri t s : 
- C 1 est par une invocation insoli te que commencent la plupart des 

"Au nom du Pere, du Fils et du Saint Esprit, 
de Nostre Seigneur Jesus, de la glorieuse Vierge I-1arie 
et de Saint Joseph. 11 

- Des le premier Chapitre, ou il est question de 1 1esprit de la 
nouvelle Congregation, tout est dit en t ermes clairs : 

"Elle aura le nom de Congregation de Saint Joseph, nom aim.able, 
qui fera savoir aux Soeurs qu ' elles doivent assister et servir 
l e prochain avec le m~me soin, diligence et chari te qu ' avai t 
l e glorieux Saint Joseph pour l e service de la Sainte Vierge 
et ••• de Jesus. 

11Elle sera neanmoins consacree a la Tres Sainte Trini te increee 
du Pere , du Fils et du Saint Esprit, et creee de Jesus, Marie, 
Joseph ... " (1) . 

- Et faut- il oublier 1 ' en- Mte des "Reglements", ( anterieurs aux 
premieres Constitutions, puisqu1il y est encore question du secret) : 

'~eglements des Filles de Saint-Joseph, associees a 1 1honneurde 
la Sainte Trinite increee de Dieu l e Pere, le Fils et le Saint 
Esprit, et creee de Jesus, Marie et Joseph" (p. l90) . 

Je voudrais etudier la portae de cette orientation du P.Medaille, 
en eclairant certains aspects de cette devotion chere aux Rilles de St Joseph. 

Quatre questions, d 1 inter~t inegal, seront successivement etu-

I - Une question de vocabuleire : 
Le Pere Medaille aurai t - il invente ces termes un peu surpremrrl:a 
aujourd ' h¢, de "T;inite increee et creee" ? 

II - un pr oblema d ' exegese : 
Quel sens attachait- il a cette double devotion ? 

III - un pro bleme de spiri tuali te : 
La devotion du Pere Medaille peut- elle 8tre dite strictement : 
"trini taire" ? 

Appendice - La place de cette Consecration dans les diverses Constitutions 
actuelles. 

(1) On se referera, pour la commodite, a un Cahier cartonne , format ecolier, 
copie moderne d 1un texte du XVII 0 siecle, taus deux possedes par l a Maison 
Mere de Lyon. Seuls , ils contiennent taus l es doctments connus , plus quel­
ques inedits, comma la"Lcttre sur le Petit Dessein" . 
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I - Une question de vocabulaire. 

Le Pere Medaill e a-t- il invente ces mots de "TRINITE INCREEE 
et CREEE''? 

L' idee de rapprocher les trois Personnes de la Sainte Fal¢.11e 
des Trois Personnes de la Sainte Trinite, n ' a rien de specialement original. 

La pi et e chretienne, depuis longtemps , non seulement honore , 
sans les separer, Jesus, Marie , Joseph, mais parle a leur sujet de TRINITE , 
de TRINITE DE LA TERRE. 

Pie XII est le plus recent temoin de cette tradition. Ains.i 
commence- t - i l "la Priere de 1a Famille" : "0 Sainte Fami11e , TRINITE DE LA TERRE, 
0 Jesus , Marie, Joseph, sublimes moaeles et protecteurs des famil1es chreti ennes, 
nous venons a vous ••• " (Documentation Catho1ique, 19 - 1 - 1958) . 

Si l'appellation de TRINITE CREEE nous etonne aujourd1hui , elle 
etait connue au XVTI 0 siecle. Le Perc Medaille ne l ' a pas inventee. Sans par1er 
de Boa suet, q_ui designe d ' ail leurs par la autre chose ( 1) , no us connai ssons une 
Congregation de Soours de Saint Joseph, anterieure de 10 ans a la fondation du 
Pere Medail1e , q_ui porte le nom "de la Trinite creee et de la Providence". 

Fondee en 1639 par Melle d 1Estang et 1 1 Archev~q_ue de Bordeaux ­
f r ere et successetn' du Cardinal de Sourdis - cette Congregation eut des Maisons 
a Paris , Rouen, la Rochell e, Agen , Limoges ••• 

Les religieuses devaient ~tre 33 en 1 'honneur des 33 ans de Jesus 
sur terre. "Les Filles de cette Congregation seront sous la protection de Jesus, 
Marie , Joseph, et , pour ootte raison, olles soront nommees filles de la TRINITE 
CREEE. Ell es en porteront los marques dans leur habit : la robe representera cel­
l o de saint Joseph et elle sera violette pour marq_uer son humilite. Le scapulai­
ro sera pourpr e , pour signifier l a robe de pourpre de Notre Seigneur , et 1e man­
teau et le voil e ser ont de couleur celeste a cause de la Sainte Vierge q_ui est 
Rei ne du Ciel". (Cf Cahier de la Maison Mere de Chambery, pp . 66- 67) . 

Le Pere Medaille a- t - il connu cette Congregation ? En tous cas, 
sa fondation a une toute autre allure . 

(l)"Cette TRINITE INCREEE, souveraine, toute puissante, incomprehensible , afin de 
nous donner q_uelq_ue idee de sa perfection infinie , a fait une TRINITE CREEE 
su r la t erre • • • Si vous desirez savoir, chretiens, q_uellc est cetto TRINITE 
CREEE dont je vous parle , no regardcz point le cicl, ni la terre , ni •• • 
Rentr ez en vous-m~mes et vous la verrez: c ' est votre &me , c ' est votre intel­
ligence , c ' cst votre raison q_ui est cette trinite dependants en laq_uel1e est 
repr esentee cctte Trinite souvcraine . " (Sur lc I>iystere de la Sainte Trini te , 
1655 . Lebarcq_, II , p . 49). 

"Faisons 1 1homme ••• ", a ces mots, 1 1 image do la Trini te commence a apparattre. 
Elle rel uit magnifiquemcnt dans l a creature r aisonnablo : semblable au Pere, 
elle a 1 ' 6tr e ; semblable au Fils, elle a l ' intelligence ; semblablc au Saint 
Esprit , elle a l ' amour. Semblable au Pere, au Fils , au Saint-Esprit , e l le a , 
dans son ~tre , dans son intel ligence , dans son amour, uno m~me felicite , une 
m~e vie . II (Elevation IV0 semaine, VII) . 
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Quoiqu1 il en soit de l 1usage du Grand Siecle et des sieoles sui­
vents (l), aujourd ' hui, nous devons tenir compte de 1 1 usage et de la resonnBJlce 
actuelle des mots . S 1il n 1y a pas de raison majeure, nous ne retiendrans . pas , co~­
te que co~te, ces appellations que deja la pre~ere edition des Constitutions, 
(1694) , prototype de toutes les suivantes, n 1a retenues qu 1 une fois, co~ par 
surprise, et dans un texte d 1 inter~t secondair e . 

Nous ne parlerons done plus, offici ellement, de Trini te increee 
e t creee. Ce ne sont pas les mots, encore qu 'ils aient de 1 1 importance, qui nous 
interessent, mai.s les reali tes ; c 1 est la place et le r <Sle assignes aux Trois 
Personnes divines, Dieu le Pere , Dieu le Fils, Dieu la Saint Esprit ; puis de 
Jesus , de Marie, de Joseph, dans la spiritualite que le Pere Meda.ille propose aux: 
Filles de Saint Joseph. 

11111111111111111111 

(1) On retrouve ces expr essions meme au XIX 0 siecle. Le Pere Boui.x ~'Saint Joseph 
d 1apres les Saints" , Tours 1868), reprend maintes fois, pour son compte, la 
foi"'llllle "Trinite increee et creee", sans dependance du Pere Medaille qu 1 il 
ignore totalement. 
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n . Un p::robleme d 1exesese : 

Quel s ens le Pere Medaille donne- t - il a cette double devotion ? 

Cet encha1nement des deux Trinites , si souvent rappelees, nous 
intrigue un peu, e t nous invite a en chercher l a raison. 

Nous cite::rons d 1abord le texte essential, la Consecr at ion aux 
"divines - et saintes Personnes" ; nous en etudierons ensuite le sens 'ot l a 
portee. 

l ) La Consecr ation awe deux Trinites 

Le texte suivant suffira pour notre argumentation. Il est , de 
par les m~ts m~es qui l 1int::roduisent , d 1importance : 

II Pour mettre en a b r e g e la FIN de notre tre s petite Con­
" gregati on de Saint Joseph, 

les Soeurs se souviendront que leur 
" petit corps est CONSACRE a la T. s. Tr inite inoreee de Dieu Je 
II Per e, le Fils et le Saint-Esprit, et a laT. s. Trinite creee 
II de Jesus' Marie' Joseph • •• II (Constitutions' Fin' 2 ° Partie ' Izy'on 

p . 27) . 

Apres cette introduction sur la "Fin de la Congregati on" , se 
trouve un developpement en 6 points, le m~me, avec quelques variantes , dans 
lee autres textes auxquels nous fer ons allusion. (Regl ements • • • " et Consti tu­
tions, 5° Partie). 

Face a chacune de ces 6 Personnes de la Trinite du Ciel et de 
la Terre , la religieuse fait d ' abord une "consecration" ( un hommage, une o:ffrazxE) 

d 
1 
elle- m&le , puis une "pro fession11 ( une protestation) de 

1 1imiter . 
La plus belle marque d 1honneur et d 1 amour, n ' est- ce pas 

1 1 imitation ? 

II Et premierement, a 1 1honneur de Dieu 1 e Pere , 
11 qui est 1 ' exemp1aire de notre perfection, 
11 elles doivent faire pr of ession en toutes choses, 
" de l a r echer che de ce qui est le plus parfait"(Constitutions, 

Fin 2° Partie) . 
11 

- de pratiquer tout oe qu ' elles conna1tront ~tre :e pbspariait 
" 
If 

et le plus agreable ace cher Pere, t!chant d'@tre parfai­
tes comme I l est parfait (Reglement s p.l92) , 

" - et le plus confonne a sa tres pure volonte (Ma.ximes , Lyon, 

II Secondement, et a l ' honneur de Dieu le Fils, 
11 qui s 1 est aneanti pour nous , 

p . l36). 

If elles doivent faire etat du plus grand aneantissement d ' ell.es-
11 m~mes, de toute l eur volonte, et en toute leur vie, par la pr~ 
11 fession de 1 ' humilite la plus profonde"( Constitutions) . 
" par l 1humili te la plus petite et l a plus profonde, 
" et par une mort oontinuelle de toute la nature, 
" afin qu 1elles scient de veritables epouses d ' un Sauveur 
II tout aneanti" (Reglements p . 202) . 
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- et par la mort de tou tes vos petites humeurs et inclinations 
" vicieuses. Ainsi, vous imiterez 1 1 aneantissem:mt qu 1 Il avou­
" lu pratiquer pour 1 'amour de vous "(Fin V0 Partie) . 

II Troisieunement, a l ' honneur de Dieu le Saint- Esprit, 
11 qui est tout amour , 
" elles doivent vi vre de telle sorte que leur petit corps puisse 
" porter le nom de la "Congregation du grani amour de Dieu11

, 

" et qu 1en tout et partout, elles fassent profession du plus 
" grand amour dans la pratique" (Constitutions) . 

II 

II 

II 

- d 1 ~tre tout amour, comme il est tout amour (Fin V0 Partie). 
et se souviendront que leur t res petit insti tut a ete dresse 
pOur porter quanti te d I IDnes au gt' and e t Veri table amour de 
Dieu" (Reglements) . 

Quant a la Trini te creee : 

" Premierement, a 1 1honne ur de Jesus , 
" grand zelateur de la gloire de Dieu son Pere , et du salut des &mes , 
II elleS doivent etre pleineS de zele pOur 8V8m9r 1 dU mieux qu 1elle8 
" pourront , la plus grarrle gl oire de Dieu, le salut et la perfection 
" du prochain" (Constitutions) . 

II 

II 

II 

" 

- et professer a son imitation, de vivre , t r availler infatigable­
men t et mourir pour le s alu t des &las , ainsi qu 1 il a vecu, tra­
vaille infatigablement pour l a votre et pour toutes 11 (V0 Partie) . 

- elles vivront et mourront dans un zele de Dieu ardent,insatiable 
e t infatigab l e , non pas tant du salut , oommo de la sanctifica -
tion des &tes" (Reglements) (1) . 

II Secondement, a 1 ' honneur de la glorieuse Vierge Marie , 
" qui a ete rempli e e t r egorgeante de toutes sortes de gr~ces, 
11 elles doivent faira etat d I etre fideles a toUS les mouvements dU 
" tres adorable Saint Esprit son epou.x" (Cons titutions, V0 Partie) . 

II 

II 

- elles vivront dans une fi.dEHi te tres aooomplie a to us les mouve ­
ments de la m~me gr&co que cette meme Viergc leur impetrera, s ' il 
lui plntt (Reglsmsnts) . 

II Troisiemcment, a l 1honnour de l eur tres glorieux Patriarche 
II Saint Joseph, qui a ete toute chari te pour J esus e t pour Marie ' 
" elle s f e ront pro f cssion du plus parfait amour c t chari te entre 
" elles-m~es qui l eur ser a possible , et d ' une tres accomplie chari­
" te at misericor de selon Dieu et les ordres de l eur petit insti tut , 
" envers tou te sort a de pro chain" (Constitutions) . 

( 1) Il s \:gi t , bien entendu, quand on parlo de JESUS at de DIEU LE FILS , de la 
m~me Personna divine. Mais en DIEU LE FILS, c ' e st l'asp ect precise par St 
Paul ("il s ' cst aneanti"), qui nous interesse . En Jesus , dont l e nom veut 
dir e SAUVEUR, c ' est l e zel at eur do l a gloi re du Pere et du salut des hom­
mas qui nous r eti ent . Ce sont deux points de vue distincts, done deux su­
jets d 1imitation. 

Cette explication aidera a comprendre comment on peut legitimer et 
r egretter la suppression de l a mention de JESUS dans c ertaines formulas , 
anci ennes e t modernes . 
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elles seront tout union et charite entre cl.les et envers 

" tout e aor ta de pr ochain,pour qui ol les tache:ront d 1avoi r 
11 un amour cordial, ( + "quelque pcu" - V0 Partic- )semblable a 
11 colui qu ' avait Saint Joseph pour sa cher e Epouse et pour 
" le Sauveur Jesus" (Reglemm ts) . 

Le Pere Medai.lle ne se fait aucune illusion, et ajoutc cotte 
finale qui nous laisse bien dans 1 1humilite : 

11 Le tout moyennant la souveraine assi.sta.m c de la gr&cc , sans 
11 laquelle nous ne sommcs r ien11 (Constitutions p . 27) . 

Tell e est l a formule a laquellc le Pere Medaille attache bien 
quelqu 1 importance , puisqu 1 il recommande de l a. dire 4 fois par an : 

II Au premier jour de 1 I anneo.. • faites une consecr ation to taJe 
11 de vous-m~es, laquelle vous renouvellerez a ohaque troisie-
11 me mois , a la Sainte Trini te Increee et Cr eee , en la maniere 
11 qui suit : Offrez-vous aDieu le Pere •• • " (Fin, vo Partie 

des Constitutions, p . 113) . 

2) La portee de cette Consecration aux deux Trinites . 

S 1agit- il d 1un simple developpement du devot Per c Medaille ? -
ou faut- il deceler autr e chose ? une volonte precise du Fondateur et comme !'ex­
pression d 1une pensee reflechie ? 

Nous croyons decouvrir dans ces six points ramenes avec insis ­
tance devant l ea yeux de la Fille de Saint Joseph, LES ELEMENI'S d 1un CODE DE 
PERFECTION. 

Nous y voyons un code COMPLET , car il groupa tou.s l os elements 
essentials de l a spiritualite d 1une religieuse active , sous une forme vivante 
et pratique. 

VIVANT, parce que chaque article de co code est r attache a une 
pc rsonne, a "Quelqu lun" de precis et d ' aime. 

PRATIQUE, parce que , de chaque personne , on prend l a caracte­
ristique assimilable et qui. vient assez spontanemont a 1 I esprit. 

Enfin, PROPRE A LA RELIGIEUSE DE SAINT JOSEPH, parce que le 
Pere Mede.i.lle, dans ces six points , ne fa:i t que r esumer heureusanent 1 1 ideal 
authentique de la Congregation, expose dans l a 2° Partie des Constitutions pri­
mitives. 

C1est oe que je voudrais mont r er . 
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I - C 0 D E C 0 M P L E T • - On trouve, en effet, exprimes dans ces six arti ­
cles, le but et l es moyens de la religieuse ac­

tive, ses devoirs envers Dieu, l e prochein et elle-~me, comme le mon tr e 
le schema suivant 

Il comprend 1 o - Les deux Fins (personnelle et apostolique) 
de l a religi euse de Saint Joseph, 

2° - Deux dispositions general es (1 1 'lme par rapport aDieu , 
1 ' autre par rapport au prochain) 

qui faci:J_i tent la poursui te de ces deux Fins . 

1) - L e B d e u X F i n s a promouvoir 

La Premiere 

TENDRE A LA PLUS HAUTE PERFECTION ..... ..... .. ......... Dieu Je Pere - I 

par 1 1 ANEANTISSEMENT de 1 1 OBSTACLE : 1e MOI •• • • , • • • • . • Tieu. Je Fils - 2 

par UN GRAND AMOUR ( le moyen par excenence) • • • •• •• • Dieu ~ St. Esprit - 3 

La Deuxieme : TRA.VA.ILLER A LA GLOIRE DE DIEU 

e t AU SALur et PERFEX:TION du Prochain Jesus - 4 

2) - D e u x D i s p o s i t i o n s G e n e r a 1 e s a cultiver 

La Premiere (par rapport a Dieu) : 

LA DOCILITE AU SAINT ESPRIT ..... .. ... ... ... Marie - 5 

La Deuxieme (par rapport au Prochein) : UN CLIMAT 

surnaturellement humain, de CORDIALE CHARITE • • • St . Joseph - 6 

Peut- on imaginer un Code plus complet ? 
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2 - et plus V I V A N T ? car on ne nous propose pas des vertus abstraites a 
pratiquer. Nous semmes stimules a rester en contact 

avec "Quelqu 1 un" que no us considerons fsmi liere.roon t dans la priere, que no us 
aimons . Alors, nous pouvons esperer obtenir ce que procure normalement la 
contemplation evangelique qui nous invite a considerer a loisir , avec notre 
coeur et notre foi , la personne de Jesus, ses paroles, ses actes. 11Les en-

"fants, a force d 1ou!r leur mere et de begayer avec elle, appr en­
"nent son langage. Et nous , demeurant pres du Sauveur ( aussi bien 
des autres personnes de notre formula) par la meditation, et , ob­

"servant ses paroles, ses actions, et ses affections, nous appren .. 
11 drons, moyennant sa gr~ce, a parler, faire et vouloir comme lui" 
(st Fran9ois de Sales, Introd . II P • •• Ch. I) . 

Car, il s 1g:it, ici, 
specialement, non de contemplation seulement, mais d 1 IMITATION. 

3 - C 0 D E P R A T I Q U E • Remarquons bien que le Pere Medai lle parle io i 
en spirituel moraliste. Il ne blfunerai t certes 

pas 1 1 &ne qui trouve plaisir et profit a lire Soeur Elisabeth de la Trinite 
oar il sait bien qu 1 il faut r especter 1' attrai t du Saint Esprit dans 1 e s 
&nes (1) . Ce qu 'il propose ici est simple et pour des femmes qui sont Rim­
plea : chacune des 3 Personnes du Ciel ou de la Terre, peut me rappeler as­
sez spontanement un point, un seul, important et i~diatema1t assimilable, 
par example : 

- ~tre pour mea soeurs, ce que Joseph etai t pour Marie et Jesus ; 

- comme la Sainte Vierge, dire 11oui 11 , docilement, au Saint Esprit; 

- comme Jesus, qui, infatigablement, a v9cu, trava:ille, est mort p:rur mcrl. , 
moi aussi, travailler infatigablement et roourir pour les &les ; 

- comma le Saint-Esprit, qui est tout amour , ~tre, moi auss:i, tout amour. 

m' aneantir pour ~tre vrai e epouse du Sauvcur aneanti. 

- m1 efforcer d ' ~tre parfaite, comme ce cher Pere Celeste est parfait. 

Si cette &ne est appelee a manter plus haut , c 1est - a - dire, non 
dans la ligne de 1 1 imitation, mais de l a contemplation de la vie 11 ad intra" 
des Persormes Divines et de notre mysterieuse participati on a cette Vie s~ 
naturelle , l e Pere Medaille ne lui coupera pas les ailes . 

4 - Enfin, ce C 0 D E est parfaitement AD APT E a la FILLE DE St JOSEPH. 

Cette Consecration, en effet, la ramene a ses Constitu­
tions (primitives) de la fa9on la plus normal a et la plus simple . Elle en re­
trouve, souvent mot a mot, las elements essentials dans les suggestions que 
lui donnent les 6 "divines et saintes Personnes" de la Trini te Increee e t 
Cree e . Le tableau suivant rendra sensible cette verite. 

(1) Regles de la Maftresse des Novices , Lyon, p . 42 . 



EXIGENCES DES CONSTITUTIONS 

(2eme Partie - Lyon pp . S s~) 

11 En tout et partout, 
11 elles feront profession de prati~uer 
" ce ~u I elles croiront ~tre le plus 
" parfait et le plus agreabl e a Dieu • • II 

p . l3 

" Or, elles logeront cette charite divi-
11 ne : 1° en un •• • detachement de toutes 
11 l es cr eatures, un renoncoment parfait 
11 d~ la recherche de leur inter~t et pe-
11 ti tea commodi tes, ( 12 )un • • • parfait sa­
" orifi ce de leur volonte (13). Ellos 
11 t&oheront d: avoir uno humili te toute 
II aneanti e, faisant partoUt prOfeSSiOn 
" de la plus pcti te, profonde et veri­
" . t able humilite, ( 14) mortifiant en-
11 tierement , doucement et courageusement 
" tout l eur amour . p:ropre , jugement et 
11 propre volonte, toutes les petites hu-
11 mcurs qui sont tant soit peu contrai­
" res a la perfection de la charite ( 15) 

" Toutes nos filles , cheres soeurs, 
" t&cheront aut ant ~ue possible , par la 
" fcrveur de la gr·&ce divine, d 1 avoir 
11 un amour de Dieu tout pur et tout par­
" fait, et se souviendront que leur Con­
" gregation etant une assemblee d 1 &mes 
II chOiSieS ~ui tendent a la Saintete t 

" doivent faire une profession parfai te 
" de cet amour.. • ( 12) 

II Quant a la 2° Partie de la FIN de cette 
" Congregation, elle regarde l ' exercice 
" des oeuvres de misericorde, tant spiri-
11 tuelles ~ue corporelles , et,par l 1en-
11 tremise des dites oeuvres , le salut et 
11 la perfection de ~uantite d ' funes qui 
11 seront aidecs a la vertu par los filles 
11 de Saint Joseph"(p . 22) ( corrigees par 

St . Didieur p . 15) . 

11 Leur fideli te a tous les mouvements du 
11 Saint Esprit doit ~tro tres accomplie 
11 puis~ue d 1elle depend tout leur bonhcur 
II et danS le tempS et dans 1 1 etcrni te 

9 

PROTESTATIONS 

(Texte complet,voir plus haut pp.4 et 5) 

II a niEU LE PERE 
exempl aire de no t re perfecti on, 

de l 1 IMITER 
par la r echerche do ce ~u 1 elles 
reconna!tront atre le plus parfait 
et le plus agreable a ce cher Pere'! 

.. a. DIEU LE FILs 
~ui s 1 est aneanti pour nous , 

de 1 1IMITER 
par la profession de 1 1Humilite la 
plus peti te et la plus profonde, 
par la mort de toutes vos petites 
humeurs et inclinations vicieuses" . 

" a DIEU LE sAINT ESPRIT 
~ui est tout amour, 

de l ' IMITER 
par une vie telle que 
chacune soi t 11tou t ailX>ur" et 
~ue leur petit corps puisse porter 
le nom de 11 LA CONGREGATION DU PLUS 
GRAND AMOUR DE DIEU'l' . 

" a JESUS 

grand zelateur de la gloire de Dieu 
et du sal ut des &les , 

de l 1IMITER 
en vivant , travaillant infatigable­
ment , et mouraat pour l e salut des 
ames" . 

11 a la GLORIETEE VIERGE MARIE 

qui a ete rempl ie de toutes sortes 
de gr&ces, 
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II eterni te qu f ellGS auront tOUjOUI'S de­
ll vant les yeux, meprisant tout ce qui 
II est dU temps, COmma etant grandement 
11 contrairo a la pratique du saint amour 11 

( 16) . 

11 QuMt a la chari te qui doi t ~tre 
11 PARMI ELLES , 
11 il suffi t de dire qu I elles doi vent 
11 avoir un m6me coeur, vivant dans une 
" tel le union que, jamais - au grand 
11 jamais - auoune ne donne le rooindr e 
11 depl aisir aux soe urs , et toutes, avec 
11 un support plein de bonte, souffrent 
11 Ches i mper fections naturel les les unes 
11 des autres , sans donner jamais aucun 
11 signa de f&cherie 11 • 

" Leur charite envers 
11 le R E S T E DU P R 0 C H A I N 
II doi t etre plaine de misericorde, jus­
It qu I a ce poi.nt de perfection que m@zne 
11 ell es doivent t&cher de coeur, de fa:ire 
II plUS de plaisir qui elleS pourront a 
" ceux qui leur feront plus de deplais:i.r11 

(17) . 

II de 1 1IMITER 
par la fidili te a tous les mou­
vements du tres adorable Saint­
Esprit" . 

11 a LEUR Titre GLORIEUX PATRIARCHE 
SAINT JOSEPH, qui a ete tout 
charite pour Jesus at Marie, 

de 1 1 IMITER 
par la profession du pl us 
parfait amour et charit e 
qui lour sera possi bl e 

e n t r e e 1 1 e s - m ~ m e s 

e t e n v e r s 
t o u t e s o r t e 
d e p r o c h a i n 11 (1) 

Ne devons- nous pas affi.rmer que nous sommes devant un CODE DE PERFB;TION 
non pour une religieuse indistincte, mais 

POUR LA F I L L E DE SAINT - JOSEPH ? 

(1) A propos de ce dernier article de la Consecration, il conviont de faire deux 
remarques importantes : 

1° - Nous croyons que le Pere Medai1le par1e, ioi, 
non de la cherite, au sens de devouement et d 1aposto1at, 
ni de 1a charite fraterne11e recommandee par toutes 1e s Regl es religieuses , 
mais d ' une "qUD.lite 11 de 1a charite, visible dans 1a "maniere11 de Saint- Josetc, 
toute de reverence , de de1icatesse , de tendresse et de devouanent . 

c' est lui qui, 1e premier, a 1 1ege.rd de sa virginale Epouse et du divin 
Enfant , a manifeste cette 11 tres douce, tres cordiale , tres accomplie charite" 
que les 11Protestations"reci tees chaque mois, nous demanderont de pratiquer , et 
dont une Maxime (1a 47o, 46° ou 44o, selon 1 1edition) donne un sp1endide com­
mentai.re ( 11En tout ce •• • " ou "Partout ou ••• 11

) . 

2° - Cette cordia1e charite11 ainsi definie , ne doi t pas seu1ement se manifes ­
t er vis- a - vis de nos soeurs , mais aussi de toute personne avec qui noua avons 
contact. 

La man i e r e de St. Joseph doit devenir 1a man i e r a d·t une 
fi11e du Pere Medail1e. 
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III. Un problema de spiritualite : 

Peut- on appeler strictem.ent "trini taire" la devotion du Pere Medaille ? 

Question et re.ponse ne mettent pas seulement en cause des mots 
qu1il s 1 agi.rait de bien appliquer. Nous semmes amenes a mieux comprendre notre 
spiritualite eta en discerner 1 1aspect essentiellem.ent pratique qui convient a 
des actives . 

I - Comment, au premier ahord, hesiter sur le sans de la reponse ? Peut- ene 
ne pas ~tre affirmative, tant l es preuves sent fa.ciles a fourni r ? 

Nous les rangerons so us trois rubriques, concernant le cul te a rendre a 
la Sainte Trinite, 1 1imitation 1es divines Personnes, le zele que nous devons ma ­
nifester en en parlant a l'occasion. 

1) Sur ce dernier point, "le zHe et le desir de faire connattre a tout 
le monde cet ineffable mystere", no us ne semmes pas tre s documentes et n 1 avons a 
verser au dossier que le texte concernant la sanctification du Dimanche, cite ci 
- des so us, auquel no us joindrons celui- ci , emprunte a 1 1 11 Abrege des Consti tulions" 
(1) : 11 En tout temps, nos cheres Soeurs prendront grand soin a honorer le 

" mystere auguste de la tres honorable Trini te, et de la faire con­
" 11a!tre, servir, adorer, et aimer par toutes sortes de personnes, a 
11 quoi elles 8 I emploieront Serieueement en toutes leurS ViSi teS des 
" malades et autres conferences de charite" (Lyon, p . l78). 

2) Pour 1 ' im.i tat ion, il suff.:i. t de se reporter aux pages precedentes pa:t'­
lant du "Code de Perfection". 

3) Le cul te de la Sainte Trini te nous retiendra davant age : 

Chaque a.nnee, chaque trimestre, chaque mois, cheque semaine , chaque 
jour, et tout le jour, la soeur de Saint Joseph est orientee par le Directoire 
vers le Centre de ses affections : 

- Formulaire des FTotestations (2) que les Soeurs doivent faire cheque 
premier jour du mois : 

"Noua , ici assemblees, on presence de la Tres 
" Sainte et ineffable Trini te, Pere, Fils et Saint Esprit , de Notre 
11 Seigneur Jesus-Christ, et de la glorieuse Vierge Marie , de notre 
11 Patriarche Saint Joseph, protestons • • • '' (p . l~2) . 

- Le Dimanche : 

" Le Dimanche, consacrez-vous a la Tres Sainte Trini te, tres auguste 
" et tres adorable, et pratiquez, ce jour, a son honneur, de grands 
11 aetas d 1 aneantissement en sa presence, et de zele et de desir de 
11 fairs conna!tre a tout l e monde cet ineffable mystere"(Constitut. 

5° Partie, p.98) . 

Cet II Abrege II a ete compose pour los Soeurs de St . Joseph du diocese de 14eme. 
11Elles contiendront en ahrege des remedes qui soront capables , moyennant la 
"faveur de lo. grftce divine, d 1 emp~cher les desordres et dereglements des com­
"munautes11 ( c 1 est par ces mots que se teiminent los Consti.tut:ials wP. Medaille). 
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" Trois jours avant la communion , 

"commencez de preparer votrc be a la communion qui suit, offrant pour 
ce sujet, le premier des dits trois jours - remarquoz le groupement ~ 
personnes - a Dieu lo Pero et a Notre Seigneur Jesusv le second a Dieu 
le Fils et a la glorieuse Vierge Marie, le troisieme a Dieu le Saint­
Esprit et a Saint Joseph" p. l06. 

- " De plus, TROIS FOIS LE JOlR , 

"associez-vous avec quelqu1une de vos soeurs (pourtant que ce soit sans 
amitie particuliere) , pour faire une petite "conference de vertu", en 
laquelle vous pourriez vous rendre compte des points suivants : si vous 
avez uni , au moins 3 fois le jour, vos coeurs ensemble, pom- les offrir 
dans une parfaite unite et purification d 1amour, a la Tres Sainte Tri­
nite Increee et Creee ••• " (p . lOO) (1) . 

- " Le long du jour , 

"souvenez-vous des devotions particulieres que vous devez avoir envers 
la Tree Sainte Trini te, pour laquelle il faut avoir des respects in­
finis , ( Trini te Increee) 
envers le Sauveur Jesus, cher Epoux de nos &tes, 
envers la glorieuse Vi ergo Marie, que vous devez recolll'la1tre et cherir 
tendrement comma votre bonne Mere , 
envers Saint Joseph, qui vous doit tenir lieu de pere ••• "(Trinite creee 

p. 95) . 
"Quant au Mystere de la Sainte Trinite, qu. ' elles 1 1 aient en sin­

guliere veneration, avec des devotions immenses et respects plains ~a­
neantissemcnt at d ' amour, toutcs l e s fois qu 1 elles y pensent ou en ou­
iront parlor. " (Constitutions, 2° Partie, p . 20) . 

A solis ortu • . • 

"DURANT LE LEVER, commencez cettc action par lc signe de la sainte Cron, 
proferez ensui te doucement e t devotemcnt les saints Noms de Jesus ,Marie 
et Joseph, pronez modestcment vos habits, et dttes en vous v~tant : 
Benite soit la Tres Sainte Trinite , 
Beni soit Dieu l o Pere qui m1a creec a son image , 
Bani soit Dieu l e Fils qui m'a rachetec de son sang precieux, 
Beni soit Dieu lc Saint Esprit qui mt a appelee a la religion et departi 
tant de grAces depuis que j 1y suis, 
desquelles j 1ai si fort abuse. 

Usgue ad occasum. 

"demandez , a 1' exercice du soir, la benediction a la Tres Sainte Triru:te, 
a Notre Seigneur J esus, ala Vierge Marie, a Saint Joseph • •• "(p. 90) . 

Actes de oulte, effort d 1imitation, zele pour faire connattre la Sain­
te Trinite ••• , n'y a- t - il pas lade quoi legitimer, et largement, le qualificatif 
de "trinitaire" donne a la spiritualite du Pere Medaille ? 

(1) seul texte ou !-expression de "Trinite Increee et creee" ait ete conservee 
dans les editions imprimees avant les r evisions posterieures a 1917 (date de 
la promulgation du dernier Code de Droit Canon) . 
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2 - Cependant, on soulevera peut-~tre quel~es difficultes ? 

Une spiritualite proprement trinitaire, pourrait- on objecter, ne doit­
elle pas depasser une devotion, intensement vecue cartes, mais qui, d 1 apres les 
textes , reste tout de m&le, un peu, a 1 1exterieur du Mystere de la Trinite. Ne 
doi t - on pas exiger, par exemple, avec ce que propose le Pere Medaille, quelque 
chose de plus profond, de plus theologi.que, comme une certaine penetration dans 
la vie des Trois divines Personnes, une certaine participation, un peu conscien­
te, aces ineffables operations du Pere , du Fils et du Saint Esprit ? Ne f~­
il pas monter a 1 1etage ou nous placent, par exemple, ces lignes du Pere Char­
mot : 

11 L' amour par lequel Dieu nous aime , est celui - la meme par lequel le 
11 Pere aime le Fils et le Fils son Pere. 
11 Le Pere et le Fils nous aiment (comma ils s 1 aiment eux-memes)par le 
11 Saint Esprit. En s 1 aimant et en nous aimant d ' un m@me acte infini 
" d 1 amour, ils produisent un t erme substantial qui se rapports a tous 
11 les objets du divin amour, done aussi aux creatures, bien que secon-
11 dairement 11 (L'oraison, echange d 1 amour . p . 137) . 

ou ce passage du Pere Bernadot : 

" Dans le ciol , la communi()ation est parfaito. Sans aucun voile, sans 
" auc1.n1e entrave, l es bienheureux contemplen t les Trois divines Per­
"sonnes. Avec le Pere , ils a.dmirEnt, aiment et embrassent la ravissan-
11 te splendeur du Verbe. Avec le Pere, ils admirent , aiment et embras-
11 sent 1 1infinie perfection du Pere . Le Pere les entraine dans sen Fils 
" et le Fils dans son Pere . L I eterne 1 mouvement de 1 'Amour les saisi t , 
" les ravi t, lee emporte dans 1' extase du Pere et du Fils, pour les 
11 consollllOOr dans l'unite de 1 1 Esprit- Saint. 

"Sur la terre, nous n' avons que le commencement de oe bonheur 
'' ineffable. Mais nous en avons une vraie participation : la vie de la 
" gr~ce ici - bas et de la gloire au ciel sont substantiellement une 
" m@me chose ; la gr~ce commence oe que la gloire achevera. Il y a 
11 done deja en nous quelque chose de cet admirable mystere de la cir­
" cuminceesion des Trois" (De l ' Eucharistie a la Trinite" p . 55) . 

Ne faudrait- il pas que le Pere Medaille nous invite positivement a vi­
vre de ces profondes realites, pour que sa devotion puisse ~tre appelee striote ­
ment "trini taire" ? 

3 - Treve aux discussions sur le mot a employer, et paix a toutes les Re­
ligieuses de Saint Joseph ! Chaoune doi t se persuader que, si elle est fidele 
aux suggestions du Pere Medaille , ells s e trouve t oute preparee, non seulement 
si Dieu 1 1 attire , a entrer dans une intelligence toujours plus vivifiante de 
ces divines merveilles, mais a dev enir l'obje t des plus chaudes complaisances 
de Di eu le Pere , le Fils et le Saint Esprit, du Dieu cpi se cache aux doctes ar­
gueilleux et se revele aux petits. "A quoi bon de profondes considerations sur 
la Trinite, dit 1 1 auteur de l ' Imitation, si, faut e d'humilite, tu deplais ala 
Trinite ! " (Livres I et II) . 

Le Pere Medaille etai t - il trini tai.re ? 
Sea Firres de Mbntferrand etaient- elles trinitaires ? • . . 
Lui et elles plaisaient a la Trinite . 
Il n 1y a qu 1a lee imiter. 
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- A P P E N D I C E -

II LA CONSECRATION AUX: DEUX TRINITES II 

Il faut avouer qu'une diversite assez grande regne dans lea for ­
mula tions actuelles des di verses Congregations dites "de Saint Joseph". 

Elle va 
- du maintien des deux Trinites, plus ou moins amplement presentees , 

- ala simple mention, un peu egaree dans ! ' ensembl e , et notee furtivement , 
comme par acquit de conscience et respect de la tradition, 

- jusqu' a l 1omission totale. 

Cette diversit e pose un problema serieux que voici : 

La place donnee dans votre spiritualite ala Trinite Increee et 
Creee - mise a part la question de mots - est - elle, dans votre pensee, importan­
te? ou, sans rien perdre d 'essentiel, peu.t - on la negliger et m&le 1 1omettre ? • • 

I - La diversite des presentations. 

- Il arrive que , chez certaines "Congregations de Saint Joseph", 
la mention m~me de la Sainte Trini te et de la Sainte Famille a disparu. Le r evi­
seur official semble avoir pense que Saint Joseph suffisai t bien pour la spi ri ­
tualite de ces actives . "Humili te et chari te ne oont- el les pas leurs vertus es­
sentielles ? N 1 ont- elles pas un modele splendide et simple en la personne de leur 
Saint Patron ? Que chercher de plus ? Ne compliquons pas ~ " 

- La plupart, cependant, ont t e nu compte des textes antiques. 
Mais, que de nuances ! Lea unes precisent a insi leur point de vue : 

" La Congregation honor e Saint Joseph colllm? son principal Patron e t Modele 
" et a aussi une devotion specials pour l a Tres Sainte Trinite, Pere,Fils 
" et Saint- Esprit, et pour Saint Frans:ois de Sales, fondateur de la Visi-
11 tation" . 

De la Sainte Famille, il n ' est pas question. 

- D1autres se contentent d 1 affimer : 

" La Congregation est oonsacree a la Tres Sainte Trinite et sou.s la pr o­
" tacti on de la Sainte Vierge et de Saint Joseph". 

page 5) . 
lei, c ' est Jesus qui a ete estime superflu (Voir la note de ln 

- D' autr es, enfin, veulmt rester plus proches de l a premiere 
edition impiimee en 1693, que voici : 

" Ella porte le nom de Congregation de Saint Joseph, afin que • ••.. • •• • 
11 Elle est oonsacr ee a la Tres Sainte Trini te, Pere , Fils et Saint Esprit, 
" rots LA PROTECTION DE JESOO , MARIE , JOSEPH, 
" ce qui doi t obliger les Soeurs de la Congregation 
" a glorifi er incessamment la Tres Sainte Trinite , 
" par une profonde humilite , at pa.r la pratique continuelle de ce 
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.. 

11 qu ' elles conna!tront ~tre plus parfait et plus agr-eo.ble 
11 a l a tres sainte vo l onte, 
11 AINSI QUE LE FAISAIENT JESUS, MARIE, JOSEPH, 
II TANDIS QU1 I LS ET.AIENT SUR LA TERRE • •• II 
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Mais, si elles gardant les deux Trini tes (en surchargeant dtml­
leurs le texte primi tif des deux lignes mises ici a1 majuscules) (1) , il faut 
r econna!tre que nous nous ecartons desormais de 1 1inten tion du Pere Medaille : 

Le Pere Medaille nous propose, en effet , de nous consacr er ,non 
seul ement a la Trini te increee, mais aussi aux: trois Personnes de la Trini t e 
cr eee (Regl ements p . 192 et Constitutions p . 4) : 

" Elle AURA LE NOM de Congregation de Saint Joseph, nom aimable qui fera 
" savoir aux Soeurs qu ' elles doivent assister • .• le prochain. 
" ELLE SERA NEANIDI NS CONSACREE a la Sainte Trini te i ncr eee du Pere , du 
II Fil s et du Saint Esprit' et creee de Jesus ' Marie' Joseph • • • II 

Ecartee du Chap!tre premier des Constitutions ( ou est sa vraie 
pl ace, si cette devotion est essentielle), la formule de la Consecration du 
Per e Medaille se trouve rejetee dans le Directoire de certaines Congregations , 
comme element interessant, tradi tionnel, mais evidemment secondair e (2) . 

En tous cas, si la pl upart des Constitutions actuelles - pas 
toutes cepend.ant - maintiennent la Consecrati on comme formule a dire pour le 
premier jour de 1 1 an , aucune n 1 en fait pl us mention "a chaque troi sieme moi s " · 

Il serai. t faux de pretendre que l e Fondateur ne reconna!trait 
plus sa pens ee , mais, comme on dit a Toulouse, 11enfin •• ! " 

II - Peut- on discerner le pourguoi de ce glissement ? 

La devotion pratique aux deux Trinites, ou n 1 est plus maintenue 
ou n ' a plus ! ' importance premiere ; elle ne sous- tend plus en tout cas,le CODE 
SPIRITUEL que le Pere Medaille remettai. t periodiquemmt, 4 fois par an, devant 
lea yeux de ses religieuses . 

A quelle cause attribuer ce glissement dans 1 ' ombre ? 

1) - ala suppression de l 1 expression : TRINITE INCREEE ET CREEE? (3) 
Peut- etre . Les mots, en effet, ont une fonction e t une puissance : i l s main­
tiennent la cohesion de 1 1 ensemble . 

(1) Il faut remarquer que nous ne possedons aucun manuscrit anteri eur a 1693 
qui ai t l e texte preci te : 

"Elle est consacree a la T. s. Trini te, Pere,Fils et Saint Espr it , 
"Sous la pr otection de Jesus, Marie , Joseph • • • " 

(2) tellement secondaire que, quand il s 1agit de preciser "l ' espri t de Saint 
Joseph11

, nulle mention, dans tout le chapttre d ' un Directoire moderne, 
n 1 est fai te de la Sainte Trini te. 

(3) Les edi tions de 1693 (p. 273) et 1694 (p. 497) ne 1 1ont conservee qu' une 
fois et dans un t exte d 1ailleurs bien secondaire . 
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2) - sfrrement a l 1 omission de la mention de JESUS dans la liste des 
6 Persormes 11 ador ables - et saintes" ( 1) ; 

3) - surtout a la r efonte de 1693 qui dislocpe la fonnule en 6 poiniB 
propoeee par le Pere Medaille : 

11 Elle est consacree ( 2) , lisons- nous de so nnais, 
" a. la T. s . Trinite, Pere, Fils et Saint Esprit 
" SOUS LA PROTECTION DE JESUS , 11ARIE et JOSEPH • • • " 

(et l e reate deja cite p. 14) . 

La formule ne manque ni de grandeur, ni de valeur spirituelle, 
maie ou sent les six points primi tifs ? De "Code" , il ne peut plus ~tre cpestion . 

CONCLUSION 

Elle sera double , selon le point de vue ou nous nous placerons, 
celui du canoniste ou celui de l ' historien. 

I - Le C.ANONISTE ne peut que nous tranquiliser : "Vous ne devez tou­
cher, dira- t - il, a aucune ligne de vos Constitutions actuelles , approuvees tel­
lea quelles par Rome" . Tres sagement, un Directoire moderne rappelle , en effet, 
que 111 1 esprit religieux" d 1une Congregation "lui vient des vues speciales de ses 
Fondateurs et de ses Superieurs successifs 11

• 

(1) .A quelle epoque faire remonter la suppression de "JESU3 11 et le bloquage des 
attribute de "Jesus" et de "Dieu le Fils" ? - sfrren:ent apres 1694. 

L 1 edition de 1694 , en effet, a garde l a formula du Pere Medaille dans 
les deux textes de la Consecration (pages 51 et 316). 

Mais voici une anomalie qui stimulera l a curio site des chercheurs 
s 1il y a une edition de 1693, identique a cella de 1694, ce qui est deja~ 
singulier, il existe aussi une myeterieuse edition des m~es presses de~­
ne, portant le m@me millesime de 1693. Or, manifestement,a 1 1examen,celle- ci 
para!t antidatee et posterieure a 1 1edition de 1694 qu1el le simplifie ••• -
C' est , en tout cas, dans cette edition antidatee , en realite - croyons- nous 
posterieure a 1694 - que nous trouvons pour la premiere fois le bloquage 
susdi t, non dans l e premier texte de la di te Consecration (p. 21), mais de 
la deuxieme (p. 291) . 

(2) Texte primitif du Pere Medail l e :"Elle sera NEANMOINS consacree a " 

Texte d ' un Directoire moderne : 11Elles se souviendront AUSSI que leur Con­
gregation est consacree ••• " 

Texte des Constitutions de 1693 reprodui t universellement dans la suite : 

"Elle est consacree a la T.S. Trinite, sous la protection de Jesus, 
Marie, Joseph" . 

Histoire de MOTS seulement ? 

' 
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Or, les Superieurs qui succederent au Pere Medaille, saints Di­
recteurs spirituals aussi , eta qui nous ne refusons pas 1 1 aide du Saint Esprit , 
ne durant pas attacher la m~me importance aux m~mes choses, du moins pas a tou­
tes . 

On peut done concevoir legitimement une evolution qui, selon le 
temperament critique, sera juga, soit comme un p r o g r e s, un enrichissem~, 
un perfectionnement, soit comme un g 1 i s s e m e n t 
une defiguration, du moins une attenuation de la pensee primitive. 

et , sinon 

Il reste, quoiqu' il en soit de notre jugement, que ce qui a ete 
officiellement precise et enterine dans les Consti tutions actuelles, reate seul 
valable aux yeux de 1 1 Eglise, jusqu 1 a ce que une Autorite legitime reprenne la 
question a nouveau, s 1il lui plait. 

2 - Mais si on veu t en ID:STORIEN chercher la pens ee primitive du Pere 
Medaille, nous ne trouverons qu1un sans a sa formula et distinguerons , avec 
lui , le N 0 M et la C 0 N S E C R A. T I 0 N. 

Le N 0 M de Saint Joseph est celui qui convient, comme caracteris­
tique d ' une Congregation d 1actives devouees au prochain. De m@me que Saint Fran-
9ois de Sales avait pris la Bonne Visiteuse d 1Ain Karim pour modele de ses pre­
mieres Visitandines , le Pere Medaille a propose comme Patron a ses Filles 

1 1 homme delicat, plein de cordiale charite pour Jesus et Marie. 

Quant a la C 0 N S E C RAT I 0 N aux deux Trinites, elle vise 

autre chose : ce n 1 est pas la caracteri stique de la nowelle Congregation, mais 
le moyen simple de faire r etenir ce qui est principal dans sa conception, une 
synthese vivante de tout ce qui paratt essential a une religieuse de vie apos­
tolique, un condense portatif e t vivant de sa spiritualite, li tteralement 

LE CODE DE PERFECTION DE LA RELIGIEUSE DE SAINT JOSEPH. 

1111111111111111 111111 

M. Ncpper s . j . 

Lyon 
20- 21 fevricr 1959 
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